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De Québec.

l'extérieur, la chapelle n'offre rien de re-
marquable. Forte,massive, un peu écra-
sée, elle porte le cachet d'une époque où
l'on ne songeait guère à construire élé-
gamment.

Nos pères avaient le goût des belles
choses ; ils devaient aimer à se rappeler
souvent les œuvres d'art, les monuments
finement sculptés, tant de superbes de-
meures qu'ils avaient vus là-bas. Le
spectacle grandiose d'une nature vierge et
sauvage ne leur faisait point oublier tou-

tes ces beautés, fruit de la richesse et du génie. Mais le
temps et les moyens leur manquaient pour réaliser sitôt,
dans le Nouveau Monde, les merveilles de l'Ancien. A l'au-
rore d'une civilisation, mille besoins se présentent qui
prennent toutes les ressources. Ne faut-il pas aller d'abord
au plus pressé ? Alors, on s'occupait donc,avant tout, de
construire solide. Le reste importait peu.

La chapelle des Ursulines, dans sa primitive simpli-
cité, avec ses murs épai:,, ses hautes fenêtres, date evidem-
ment d'un âge déjà lointain.

Au milieu des maisons modernes, elle s'élève sans
prétention. Le luxe qui l'environne ne paraît pas l'inti.-
mider toutefois. Son ancienneté lui donne des droits dont
elle est humblement consciente, une valeur qui supplée à
la beauté. .


